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    Présentation

    L'errance dans la rue et ses prolongements (les accueils d'urgence et de stabilisation) sont-ils un nouveau paradigme de l'anormalité ? La souffrance psychique quitte sa dimension humaine pour être l'objet d'une traque biopolitique, qui, mobilisant professionnels de différents champs du social et du sanitaire, entraîne la multiplication des dispositifs médico-administratifs à l'économie gestionnaire.
Cet ouvrage tente de porter un regard positif sur le « prendre soin » collectif, l'écoute de la précarité et l'élaboration de voies de sortie de la rue qui ne sauraient être seulement psychiatriques. Au maintien et à l'extension de rapports de domination généralisés, en particulier les violences faites aux femmes, il oppose des pratiques cliniques qui reconnaissent les sujets humains en situation d'exclusion et de précarité comme créateurs et non uniquement victimes de leur destin.
L'auteur interroge les rapports entre trauma et souffrance psychique, la place du soin psychiatrique dans cette question sociale, les impasses du paravent humanitaire et des politiques de santé mentale et de logement social face aux situations d'exclusion, mais aussi les pratiques juridiques et législatives d'inscription dans la précarité. Il s'agit là d'un enjeu historique, considéré comme « utopie concrète », d'une société véritablement démocratique.


Jean-Pierre Martin est psychiatre de service public, chef de service d'un secteur du centre de Paris. Il a travaillé de nombreuses années dans le nord de la France. Il s'inscrit aujourd'hui, dans les pratiques du mouvement social et dans l'approche des phénomènes de précarité. Il a été membre fondateur de l'association Accueil, il est membre actif du Comité européen : droit, éthique et psychiatrie.
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Préambule


« Le contrôle de la société sur les individus ne s’effectue pas seulement par la conscience ou par l’idéologie, mais aussi dans le corps et par le corps. Pour la société capitaliste, c’est le biopolitique qui importait avant tout, le biologique, le somatique, le corporel. Le corps est une réalité biopolitique ; la médecine est une stratégie biopolitique. »
Michel Foucault

L’écriture de ce livre vient rassembler les pratiques, les écrits et les interventions dans les colloques et séminaires [1] , de mon travail d’approche des personnes en situation de précarité exclues de l’accès aux soins. Ce travail se déroule sur vingt ans d’exercice militant d’une pratique désaliéniste dans la psychiatrie publique à Paris. Cet ouvrage vient prolonger la publication de Psychiatrie dans la ville [2]  en 2000.

Ce n’est donc pas un autre livre sur les sans domicile fixe, tant dans son objet que dans ses approches, différentes de celles basées sur l’ethnologie de Patrick Declerk, Les naufragés [3] , et de Patrick Gaboriau et Daniel Terrolle, Ethnologie des sans-logis [4] , ou de l’approche sociologique de Julien Damon, Être SDF [5] . Il se différencie également du travail utile dans le repérage clinique de Sylvie Zucca, Je vous salis ma rue [6] , qui traite d’une pratique avec le SAMU social, ou de l’œuvre littéraire sur les homeless de Jack Kerouac [7] .

Il vient faire le point sur deux questions de société qui s’alimentent l’une l’autre : l’exclusion et la santé mentale.

L’exclusion est traitée ici comme la situation d’exclusion car, comme le souligne justement Robert Castel [8] , la notion d’exclusion est une notion molle dont on doit se méfier du fait de l’inflation du terme et de l’hétérogénéité de ses usages, bien que l’on ne puisse réellement s’en passer dans le langage courant. Il propose en conséquence de se référer aux différentes situations qui entraînent l’exclusion, et un terme : « désaffiliation », pour rendre compte « des trajectoires, des processus, des gens qui décrochent et qui basculent… ce qui permet de construire dynamiquement ce type de situations ». Il souligne d’ailleurs que ce terme lui est venu pour traduire la production de déstabilisation sociale de certaines politiques économiques de l’entreprise.

La santé mentale, en devenant une politique, a produit un alignement sur les concepts fonctionnels d’autonomie et d’accompagnement anglo-saxons inscrits dans la primauté de l’économie de marché. Nous développerons notre critique de ces concepts, qui ont investi eux aussi notre langage courant, comme une interrogation sur leur rupture de sens avec l’histoire des politiques sociales de solidarité en France et en Europe, et le risque de régression majeure qu’ils font courir à une clinique et un soin psychique fondés sur l’altérité.

Les pratiques psychiatriques qui servent de support à notre réflexion sont celles de la psychiatrie adulte. Bien que faisant référence régulièrement à des situations de jeunes et d’adolescents, nous n’avons pas exploré les spécificités de leur errance, travail qui est fait utilement par d’autres [9] .

Notre projet constitue donc une humble tentative d’éclaircir les mots et les pratiques, dans un moment où la psychiatrie est tirée gravement en arrière par le climat sécuritaire qui accompagne le nouveau paradigme gestionnaire et ses nouvelles gouvernances, annoncés par leurs laudateurs néolibéraux ou simplement « réalistes » comme une maturation de la psychiatrie et de la santé mentale vers la modernité.
Chaque lecteur comprendra qu’il s’agit d’une illusion dangereuse à laquelle nous devons opposer des propositions pour une psychiatrie ouverte et respectueuse des droits humains fondamentaux.



Notes du chapitre
[1] ↑ ONSPERE et bulletin Rhizome. L’Observatoire régional (puis national) des pratiques en santé mentale et précarité (ORSPERE devient ONSPERE), créé à la fin des années 1990 par Jean Furtos et Christian Laval sur le Centre hospitalier Le Vinatier à Lyon, publie depuis mars 2001 le bulletin national Rhizome, auquel participent des professionnels de différents champs du sanitaire et du social, mais aussi des sociologues et des universitaires. Il est le creuset de beaucoup d’idées et travaux qui ont permis ce livre, l’auteur étant membre du comité de rédaction de Rhizome et acteur dans différents séminaires de ce mouvement qui, aujourd’hui, réalise de nombreuses actions recherches.

[2] ↑ J.-P. Martin, Psychiatrie dans la ville, Toulouse, érès, 2000.

[3] ↑ P. Declerk, Les naufragés, Paris, Plon, coll. « Terre humaine », 2001.

[4] ↑ P. Gaboriau et D. Terrolle (sous la direction de), Ethnologie des sans-logis. Étude d’une forme de domination sociale, Paris, L’Harmattan, 2003.

[5] ↑ J. Damon, La question SDF. Critique d’une action publique, Paris, PUF, 2002.

[6] ↑ S. Zucca, Je vous salis ma rue. Clinique de la désocialisation, Paris, Stock, 2007.

[7] ↑ J. Kerouac, Sur la route, Paris, Gallimard, coll. « Folio », 1960.

[8] ↑ R. Castel, « Cadrer l’exclusion », dans S. Karsz (sous la direction de), L’exclusion, définir pour en finir, Paris, Dunod, 2000.

[9] ↑ En particulier, O. Douville et P. Gutton, revue Adolescence, n° 23, Errance, 1994.
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